
 
 

Entreprise de Travaux Public GREGORI 
Marcellin. 

 
 

 
La famille Grégori est infiniment liée au développement de la construction à Alger. 
 
C’est une belle histoire que celle de M. Grégori père venu en Algérie en 1852. Ses 
débuts ! Ils furent très modestes. M. Jacques Grégori était un simple artisan, maçon 
de son métier. Travailleur, courageux à l’ouvrage, il de mit au travail avec cette 
ardeur qui caractérise les belles énergies. Quelques mois après, il devenait tâcheron. 
Producteur infatigable, économe, soucieux déjà de la peti’famille dont il s’inquiétait 
fort, il progressa rapidement. 
 
Ayant réalisé quelques économies, il tenta d’entreprendre des travaux en son nom. 
Ses connaissances techniques, sa facilité d’assimilation, sa grande expérience des 
hommes et des choses lui facilitèrent la tâche. Sa tentative fut couronnée de succès. 
En peu de temps, l’ancien tâcheron était définitivement classé comme entrepreneur 
habile, consciencieux et honnête. 
 
Voulant étendre le champ de son activité, il soumissionne aux adjudications de 
travaux publics et obtient la construction de la route de Rovigo à Hammam-
Melouane, puis celle du boulevard Bru. 
 
Peu après, il abandonne la construction des routes pour se spécialiser dans 
l’édification des maisons de rapport. Il construit des immeubles un peu dans tous les 
quartiers de la ville. Très connu, très aimé de ses amis et relations, il voit ses affaires 
prospérer et sa notoriété lui attirer de nouvelles commandes, qu’il traite toujours avec 
ce même esprit consciencieux et loyal. 
 
En 1883, il commence l’exploitation des carrières basaltiques d’Ameur-el-Aïn, 
carrière extrêmement importantes, dont la pierre est surtout utilisée pour l’en-
caillasse ment des routes. Il alimente ainsi plusieurs entreprises de construction de 
routes nationales et départementales. Entre temps, il fait l’acquisition de ces 
carrières et fixe là un certain nombre d’ouvriers et leur famille qui, vivent du travail 
d’extraction (400 personnes environ en 1930)      
 
M. Grégori est devenu un homme heureux. Père d’une nombreuse famille (10 
enfants) il s’efforce de faire vivre d’une façon très honorable tous ses fils et filles, à 
qui il s’ingénie à donner l’instruction et l’éducation nécessaire aux jeunes gens de 
cette époque.      
 
En 1908, il s’associe avec ses fils Jacques, Marcellin, et Joseph. Il les avait formés à 
sa rude école, leur montrant toutes les finesses et les difficultés d’une profession qui 
exigeait autant d’expériences que de connaissances pratiques. C’est alors qu’il 



entreprend la construction de l’Hôtel des Postes, ce magnifique immeuble 
d’architecture mauresque, qui est certainement le plus beau monument d’Alger ; la 
Préfecture, les Galeries de France, les hangars d’hydravions à l’arrière port de l’agha 
et plusieurs immeubles dans Alger. 
 
En 1914, à la déclaration de guerre de l’Allemagne, alors que les travaux et chantiers 
entrepris étaient des plus nombreux et importants, M. Jacques Grégori père reste 
seul à nouveau, tous ses fils ayant été mobilisés. Bien que d’un âge avancé, il fait 
appel à toute son énergie et fait face à l’immense tâche qui s’offre à lui. 
 
L’association est dissoute en 1918, à la fin de la guerre. M. Jacques Grégori songe 
alors au repos, repos bien mérité à la suite du surmenage et des fatigues qui 
l’avaient quelque peu terrassé. 
 
Dans sa retraite, M. Jacques Grégori reprend la vie simple qu’il a toujours aimé et 
s’éteint en 1923 à l’âge de 81 ans, pleuré des siens, regretté de tous ceux qui le 
connurent et l’approchèrent. 
 
En 1919, M. Marcellin Grégori s’établi seul à son compte. Très actif, connaissant 
parfaitement tous les secrets de la technique du bâtiment, il joint à ses 
connaissances une pratique expérimentée par plusieurs années de collaboration 
étroite avec son père. 
 
Il entreprend tout aussitôt de nouvelles constructions. Successivement, il aura les 
chantiers des magasins à tabac de la Société générale des Tabacs à Hussein Dey, 
bâtisse tout en ciment armé ; puis les magasins du Bon Marché, ce splendide édifice, 
qui est un des plus beaux ornement de la rue d’Isly ; l’Immeuble Bielle et l’installation 
des salons d’exposition Citroën ; la clinique Solal Lévy-Braham ; les succursales de 
la Banque de l’Algérie à Affreville, Bouira, Saïda ; les Galeries de France à Oran, 
Sétif, Blida ; plusieurs immeuble de rapport ; des usines et gros travaux pour la 
Compagnie Lebon. 
 
M ; Marcellin Grégori a rempli pendant plusieurs années  le mandat de Conseiller 
municipal adjoint aux travaux. Pendant ce laps de temps, il s’est fait vivement 
remarquer par son activité, sa compétence et la grande part qu’il a prise à toutes les 
questions économiques. Il fut notamment le porte-parole de la commission chargée 
de négocier auprès du Ministre de la Guerre, la cession à la Ville des terrains du 
Champ de Manœuvres  de Mustapha. Il ne faut pas oublier que cette démarche aura 
eu pour résultat la construction de maisons pouvant contenir 5 à 600 familles. 
 
Plus tard il exécute encore les immenses travaux nécessités par l’installation de la 
Société Franco-Asiatique des Pétroles, une école franco-arabe rue Marey, une Cave 
Coopérative à Ameur-el-Aïn, le bâtiment de la nouvelle malterie La Gauloise, l’Usine 
à sous-produits de la Compagnie Lebon, les agrandissements de l’Usine Electrique 
et gaz de la Cie Lebon ; la maison Blachette, les Grands Ateliers Citroën à Oran et 
différents autres immeubles de grosse importance.  
 
Ainsi qu’on peut en juger par l »énumération ci-dessus les différentes constructions 
auxquelles il a présidé représentent une œuvre importante et lui a nécessité une 
énergie peu commune. 



 
Pour pouvoir mener tous ces travaux de front, M. Marcellin Grégori occupe un chiffra 
de 450 ouvriers environ et d’une façon constante. 
 
Bienveillant, affable, il se fait un devoir et un plaisir de rendre service à ceux qui font 
appel à son concours. 
 
Le Gouvernement de la République voulant récompenser les années de labeur et 
son dévouement à la chose publique, a fait M. MarcellinGrégori, chevalier de la 
Légion d’Honneur. 
 
Retrouvé dans les annuaires : 
 
 1935 – GREGORI Marcellin  S.A. Entreprise  de Travaux Public – 2 Bd Laferrière 
    S.A. Exploitation de carrières – 71 rue Sadi Carnot 
 
1960 – GREGORI Marcellin Entreprise de Travaux Publics – 9 rue Edmond Adam 
    Domicile – Propriétaire à KOUBA. 
 
 
 
Retrouvé sur le site de la Légion d’Honneur 
 
Par décret en date du 1er août 1925, rendu sur la proposition  
du Ministre de l'Intérieur,  
 
     Vu la déclaration du Conseil de l'Ordre national de la Légion  
D’honneur en date du 29 juillet 1925,  
 
     Sont nommés dans l'ordre national de la Légion d'honneur :  
 
     Au grade de chevalier.  
 
     M. Grégori (Marcelin), entrepreneur de travaux publics,  
adjoint au Maire d'Alger.  
 
     Adjoint au maire d'Alger depuis 1919. Administrateur du  
mont-de-piété. Vice-président de l'école des préapprentissages.  
Président de plusieurs sociétés de musique et de gymnastique.  
1 an de services militaires. Campagne contre l'Allemagne.  
 
     Titres exceptionnels : services distingués dans l'exercice de  
ses fonctions.  
 
 
 
 
 
 
 



 
 
 
 
 
Retrouvé sur l’Echo d’Alger de 1942 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 
 
 
 
 
 
 

 



                                                                        

 
 
 
 
 



                
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 



 
 



 


